
tageis prodigieux qu'elle- a fur elles?

* Je fuis pei fuadé que M, Walrer fe-

foit bien-aifeque les Efpagnols abaw-
donnaffent le commercé de Manille,

& même les Philippine? , parce qu'il

fçair qu'ils ne peuvent fe maintenir

fans commercer dans l'Europe & dans

l'Améiique, & que lestAnglois trou-

vaflfent en nicme tems un pall'age dans

la mer du fud par le nard de l'Ame ri*

que & la Californie, (ce paffagen'eft

pâ^ impolTible , & Ton peut un jour

le trouver ) atiu qu'après s'être forciâ^

de part & d'autre , ils puilènt etem*.

dre leur domination- depuis l'Améri,-

rue feptentrionale jufques à lamcri*

dionale, & venir confinei?, «avec nos

jpofTelîîons. Si jamais les-.Agi ois té^a*-

tliffoient des colonies -& desj geiïriit

iom iuY l^cote de la rtiec duifiMl aU»-

^elà du cap de Mendojza , oiihiém*
dans lâCalifornie, cette nation iéaifîieVf*-

tlroit alô4(S maîtrede de cette nie^i&
idVlon comr)nerce, elle fero le trembler

*4'Efpagne tant par mer que par ten^e^

'^lle S'Cmpamroir des domaines qu'elle

jpO:rted c à l'dueû ,- à -Hcil , au nocd ' de

^UuAid , 6f U icxtmoit'às tous coté^:
^'•-^ ."Vil ^5'"î: '^mais


